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linge d'église ou de vases sacrés ou d'autres objets pour le culte ne

doit être envoyée à qui que ce soit hors du diocèse sans avoir été apos-
tillée par l'Ordinaire.

Nous sommes heureux de publier ce que la Province de Québec

fait pour fournir nos églises de concert avec la France depuis bientôt

un siècle. Mille mercis .à tous nos généreux bienfaiteuÀrs.

UNE LETTRE DU JAPON.

MM. les abbés Cherrier et Jolys continuent leur voyage et se

portent bien. L'un et l'autre donnent fréquemment de leurs nouvelle3,

Nos lecteurs liront avec intérêt la lettre suivante que M. le curé de

l'Immaculée-Conception a écrite à1 S. G. Mgr l'Archevêque.

KOBE, 17 MARS 1910.

MONSEIGNEG:R,

Nous touchons au terme de notre voyage à travers le Japon; dans

deux jours nons serons à Nangazaki, la terre des chrétiens. sur cette

grande île si peu hospitalière pour la religion chrétienne. Nous espé-
rons avoir le temps d'aller nous agenouiller sur l coin de terre arrosé

du sang des martyrs, et nous prendrons ensuite le chemin de la Chine.

Au Japon il y a assurément beaucoup à étudier et à apprendre

tant au point de vue religieux qu'au point de vue matériel. Ce peuple
se croit le plus grand peuple de la terre.

Le Jauonais est certainement industrieux, tout le monde connaît

quelques unes des curieuses productions de ce peuple, mais bien peu
sont familiers avec les travaux de la campagne. Ce petit peuple, je

dis petit à. cause de sa taille, laquelle est presque un démnunitif de la

taille humaine ordinaire, ce peuple n'a abs->lument pas d'idéal; il copie

simplement la nature, et sa facilité d'assimilation sous ce rapport lui

permet facilement d'emprunter aux Européens et aux Américains

tout ce qui peut contribuer au progrèE purement matériel des nations.

La campagne nous le montre mieux sous son vrai jour. La culture est

assez variée, mais elle se fait sur une petite échelle pour chaque mdi-

vidu pris en particulier; mais. comme le nombre fait partout la force,

la multitude des individus arrive assez facilement à des chiffres de

produits très élevés. Les chamPs sont tenus dans un état de propreté

qui pourrait fort bien s-rvir de modèle à nos riches et intelligents co-

lons de l'Ouest Canadien.
Le peuple, je veux dire le gros du peuple. le commun de la na-

tion, semble de sa nature très-relioieux. Sans doute c'est la religion du

jaganisme orgueilleux comme la pensée d où il est né, -t d'une mora-

e facile et rampante comme le ceur d'où elle est formée; mais encore

est.il qu'il y a chiez le Japonais en général beau'coup de piété; si seu-

lement ce peuple avait assez d'humilité pour embrasser la doctrine


